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Le vice-président en charge de la reconstruction et développement, Abdoulaye Yerodia Ndombasi a procédé hier lundi 5 septembre à l'ouverture des travaux de la Conférence intergouvernementale mondiale sur la survie des grands singes. C'était au salon Congo du Grand hôtel Kinshasa. 

Cette conférence est organisée conjointement par le ministère de l'Environnement, Conservation de la Nature, Eaux et Forets, le Programme des Nations Unies pour l'environnement (Pnue) et l'Organisation des Nations Unies pour l'éducation, la science et la culture (Unesco). 

Dans son mot de circonstance, le vice-président Abdoulaye Yerodia, représentant du chef de l'Etat congolais, a rappelé l'enjeu de cette conférence avant de saluer la prise de conscience de différents partenaires dans la protection des grands singes. La Rdc, pour sa part, s'est engagée à protéger trois de quatre espèces de grands singes en voie de disparition qu'elle abrite sur son territoire. 

Il s'agit du chimpanzé, du Bonobo, et du gorille. La nécessité de conserver des populations sauvages viables de chaque espèce pour prévenir leur extinction, représentent sur les plans émotionnel et biologique les cousins les plus proches de l'homme. En dehors des grands singes, la Rdc abrite six sous-espèces identifiés qui méritent également protection. Il s'agit entre autres de l'okapi, rhinocéros blanc du nord, le paon 

Auparavant, le secrétaire général du Grasp, Sami Mankoto, avait salué le travail abattu par le comité local et les partenaires pour traduire le projet de la conférence en réalité. La conférence, a-t- il dit, est une occasion qui permet aux 23 pays de l'aire de répartition de discuter sur les questions liées à la survie des grands singes. Durant la période des travaux qui vont s'étendre jusqu'au 9 septembre, il sera question d'encourager les approches stratégiques de la conservation des grands singes, fournir des activités génératrices de revenus pour éviter le braconnage, l'abattage des arbres et l'exploitation des minerais, comme celles liées à l'agriculture durable, à l'éco-tourisme, promouvoir les attitudes culturelles et les traditions qui favorisent la protection des grands singes. 

Venant à la suite du secrétaire du Grasp, le directeur adjoint du Pnue a insisté sur les actions à entreprendre dans l'immédiat « Nous devons agir davantage car, le temps ne joue pas en notre faveur. Parmi les actions à entreprendre, il est question de promouvoir le dialogue, faciliter la coopération tout en sollicitant des fonds supplémentaires pour une meilleure protection des grands singes ». 

Pour Richard Leaky Calls, parrain du Grasp, il a rappelé son expérience dans la protection des gorilles au Kenya où il a passé toute sa vie. « Nous examinons une question de famille . Les grands singes sont de proches parents de l'homme. Les généticiens ont prouvé que les chimpanzés et bonobos partagent 97 à 99 % de l'Adn humain ». Et d'ajouter : « l'extinction des grands singes ne pourra jamais résoudre le problème de la pauvreté. Il a rappelé à cet effet la sonnette d'alarme tirée par le directeur exécutif du Pnue, Dr. Klaus Topfer qui a déclaré qu'il est minuit moins une pour les grands singes ». 

Le parrain du Grasp a rendu un vibrant hommage au professeur Nishida du Japon qui a également passé une bonne partie de sa vie à étudier les chimpanzés. 

Quant au ministre de l'Environnement, Conservation de la nature, Eaux et Forêts, Anselme Enerunga, il a fait savoir que la Conférence sur la vie des Grands singes est une occasion propice de mettre en place, sous l'impulsion et le soutien de l'Unesco et du Pnue, des stratégies capables d'assurer la survie dans leurs habitats naturels des espèces animales précitées menacées d'extinction. 

Abondant dans le même sens, Natarajan Ishwaran, directeur de la Division des sciences écologiques et de la terre a insisté sur le partenariat afin d'aboutir à des bons résultats. L'Unesco contribue dans la conservation des espèces en voie de disparition qui sont répertoriés dans le patrimoine de l'humanité. L'Unesco, a-t- il dit, a soutenu le Grasp Japon lors de l'Exposition universelle d'Aichi qui s'est tenue au Japon pour sensibiliser la population japonaise sur le bien fondé de la protection des grands singes. 

